
Intégration des noyaux ruraux 
dans l’espace périurbain : 
modèles, gestion et processus

Il est aujourd’hui communément admis, que par leur perception, les noyaux historiques sont des 
outils de référence et d’orientation pour les personnes qui y transitent ou y habitent et qu’ils
forment un cadre de vie particulier par rapport à leur environnement.  Les noyaux ruraux sont des 
ensembles patrimoniaux mineurs répartis sur l’ensemble du territoire qui ont une dimension
historique et communautaire indéniable.  Alors que la valorisation du cadre de vie est un enjeu du 
développement durable des territoires européens, on ne peut que constater que les paysages
ruraux sont menacés par l’expansion des villes et villages, en particulier dans les zones 
d’expansion périurbaine.  Ces lieux de mémoire collective s’effacent au profit d’une urbanisation
qui ne leur permet pas d’exister vis à vis de l’extérieur. Comment les noyaux ruraux peuvent-ils à
la fois, absorber/aborder ces développements tout en garantissant leur identité, leur originalité?

Objectifs et démarches de la thèse

Sur base d’un relevé d’expériences concrètes en région wallonne et à l’étranger, la recherche 
définira dans un premier temps une classification des types de noyaux, des relations et des modes 
de régulation morphologiques.  Dans un deuxième temps, elle déterminera une méthodologie 
d’analyse et de gestion de ces caractères et de leurs relations entre des tissus le plus souvent 
opposés morphologiquement.  Enfin, la recherche aura pour but d’établir un programme de 
sensibilisation à la problématique des enclaves rurales et de leur gestion durable.

Les objectifs de notre démarche sont : 
- d’une part, la mise en évidence de l’impact visuel des nouveaux modes d’occupation du sol à
proximité de tissus ruraux anciens, la compréhension des relations morphologiques qui peuvent 
exister entre ces deux formes d’urbanisation, ainsi que les possibilités réglementaires de gestion 
de ce patrimoine.  L’objectif est ici d’ouvrir un cadre référentiel de solutions morphologiques et 
normatives qui puisse être adopté et utilisé par des acteurs publics à des fins opératoires ou de 
sensibilisation ;
- d’autre part, faciliter la mise en place d’une stratégie de planification et de gestion à long terme 
des noyaux ruraux qui prenne en compte la nécessité de la valorisation du cadre de vie quotidien 
et qui puisse être comprise, acceptée et adoptée par l’ensemble des acteurs, qu’ils soient publics 
ou privés.  

Principaux apports de la recherche

1. L’élaboration d’une base de données morphologiques des noyaux ruraux et  de leur contexte
ainsi que la  définition d’une taxinomie des enclaves rurales et des constituants morphologiques ;

2. L’élaboration d’une base de données d’outils de régulation morphologique des noyaux ruraux et 
de leur contexte ainsi que la mise en correspondance avec la base de données morphologiques ;

3. L’élaboration d’une méthode d’analyse morphologique ;

4. L’élaboration d’une méthode d’évaluation d’outils de régulation morphologique, en relation avec 
les besoins spécifiques déterminés par l’analyse morphologique ; cette évaluation ayant pour but 
de permettre une gestion morphologique préventive au travers de choix d’outils de régulation 
adaptés ;

5. L’élaboration d’un programme de sensibilisation des acteurs territoriaux et le développement 
d’outils de communication, d’argumentation et de participation à la gestion territoriale.

Fabian De Smet, ir architecte

Département d’architecture et d’urbanisme, Université de Liège

f.desmet@ulg.ac.be

Boncelles, périphérie de Liège, avril 06


